
1,o&i gr. valent en or, 2,00 fCr. ; en argent. 200 fr.
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Relations aussi simples, aussi décimales
que possible. Avec le cuivre seul allié à
lor, dans ces proportions, il est impossible
d'obtenir un métal malléable d'une belle
couleur et d'une bonne conservation. Mais
Pn remplaçant une partie du cuivre par du
zinc, on obtient d'excellents résultats. M.
.1éligot cite, à ce sujet, plusieurs composi.
,ions réunissant assez bien, par exemple
celle-ci : or, 580 ; cuivre, 372 ; zinc, 48,

Avec des alliages semblables, il est pos-
sible le fabriquer une monnaie décimale
-de poids, ayant probablement les qualités
cn'on recherche dans les pièces d'or qui
t* irculen t actuellement., et conservaint toute
leur valeur. Il. Péligot penso bien qu'on
lie peuit son er à introduire 'inopinément
une telle modification dass les hobitudes
ionétaies ; c'est donc avec un sentiment
pureinent plawnique qu'il s'est occupé de
'ette quesuon . Les avantages qui résulte.

riaient de l'adoption de l'alliage proposé
par M. Péligot sont les suivants : le poids
dlevelu déimial rattaclierait cette monnaie
au système métrique : le volume des pièces
etant notableient augmenté, celles-ci
sor. iciîst. d'un i sage îî's5 commoide. l'ors.
jîje li cir l.ltioi métalliq ue a itpus a ti-

v e on se plaigi:î t de lai dimension de la
pièce de à l'rancs, qu'onî trouvait trIp
,pande en argent et trop petite en or. Ces
Io griammies d'or, vilanîî t 20 francs, en hii mi-
an ut leur rôle à celui de monnaie interna.
tiunale, n'entrhinerikiein Las la, relonte des

piéces exisitanes ; ils pourraient circul er
avec ces derinires sans qu'il y ait conilu.
sion ; il sullim'tit de. l nnel aux nouvel es

pièces une epnmisseurî un peu01 plus grande.
1s urface et à dureté égales, ellei lierdrait

moins pu:îr l'usure. Enfin, comme elle nei
r'essembilile à aucune des inonnaies en cir-
cubition, elle respeclerai t les suscepti ili-
t s ll:tiOnleIIs, qlui font aussi ubstaclo à
.1 unificat ion monétaire,

P. T. Barnum au public.

S i is eri ile i id. 
litî,rdI ili,îis le iiaîblie lat rumeur cii milse

I r eulx el eelrCellaoin qu en lis tint IostnII je
iv iserais mna grandîie SI lizigeie Amlntne, je
t ens -ler îi'tie itelle îîl4e l'a PI être ei-
trp lene lor i, miii sen llnst.nilt.

Cet te vm.te e ntreirile, a lauiielle unlle Somme

e i, le ell i roiii oit ii îe rii %Je .
iu eer mie ,nnîgerlee · i e 'gl'e cintre
lI'.ilfl ligtIlil ijiln ire liSi lli1 expéîri-

îmntés, eý 1, vi. tiral ' l ma îl ernllf lllliili île g:i.-
, t! -eminison monstre nuwtu lellant

eirr l t i b rii i l i nd. i i m:t.

Vocabulaire explicatif de tornies ein-
ployés dans le commerce.

Eri.:ls A V.:cevol[,. Bills receirable.-Ellets

dont le montant doit nous Ire payé, tels
que lettres do change ou billets faits et
passés à notre ordre, et que nous transfé-
rons à un autre par voie d'endossemient ;
t îaites que nous tirons sur un débiteur.-
Titre du compte de ces ell'ets, qu'on intitu-
le aussi Leties et JJillets, Trailes et remises.

EFFETs PUIII.Cî. toks. bidfimlds.-
lentes sur lEtat.-Titres des emprunts
faits par PEtat o i par les villes, tels que
les inscriptions de rentes sur l'Etit, les
bons du Trésor, les rentes de lat ville de
Paris, etc. ; titres émis par les compagnies
anonymes ciu irivmilégies, tels roue les ac.
tions de la Banque de Montreal.les actions
des compagnies des canaux, des chemins
defer, d'aîssuraices, etc. 0On, classe aussi
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parmi les effets publics les titres d'em. H C H A BL EB OIS
prunts émis par les Gouverinements étran- i.l•.
gerS. Epicier en Gros et en Détail

E>a.m.l.mm:. Paî/rki.-Enveloppe exté-
rieure de lai marchandise : ce qui la con- N OECiallt en VilS, suirlWenI ot comestibes
tient com.me fûts, cnisses, paniers, sacs: No. 96, RUE McGILL
etc.-Quelques emNtllages n'ont pas subi
de changement et sont exclusivement Vis-à-vis la marehh Ste. Anne
affectés à certains produits : on peut sou. MONT REAL
vent, a leur aspect, reconnaitre la prove- 42jet 424
nance et la qualité des marchandises,

Emballaeqc en gras et cin nmiaige . En toile Acte concernant la Faillite, 1869
goudr'onînée app>liquée sur les caisses pour
préserver les objets de l'humidité, puis en Dans l'affaire de
palille et toile.- Eiballagle en maigre, e' n. . E de Somerset,
ballage en simple toile et paille recouvrant dnAi.
les colis. On fait l'emballage particulier de Un brloeiea des dividendes a été Prepare et res-
marchandises I'exporîtatioii, comme objets tbrn ouîvert auix îppisitiolnis jusqu'au 5 AOUT pro-
le l'industrie parisienne, horlogerie, POr chainî, après lequel jour les dividendes seront payés.

uel>inîe, cristaux, etc., en garnissant les G. 11. DUMESNIL,
objets île paille, île foin, de rognures de s'n lie.
papier.otu de toute autre matiére analogue , . 42-4 

Emnue¶TnoN. A smaîull r'essul or' boa/: a'e-
Caft.-Nom général dle tous les petits ba-
teaux, comme barques, chaloupes, pliro.
gues, canots, etc.

Emmmo ou arrl dle! prince. arraI (le puis-
sauce étrangei'e ( mbaro).-C'est l'obstacle PROVINCE DE QUEBEC
qu'un sou'verain aippLot tnt départ d'un
navire qii su trouve dans piii port de si CHAMBRE DU PARLEMENT
clomiina&t:oll, dans la vte, Soit d'emlpéclier
des communications avec ses eninelis, soit
le l.omployer à soli service. B is Privés

E.xc.isssia u' +:î'r, etc. 7i cash a bill,
e/.--En recevoir le montant en espèces.-

. eEcas- S loPrsî,llneg quli se PrOPOFont de s'adlresser ià la,
SI JLEISLATURiE de la lrovinice do Qiuében

ed fit case nf' due puyiîein/i].. Ces mots sa- pour ibt,,ir la iassation île BILLS PiIVES oit
joutent à l'ilndicatiO1't liu crédit condition- LOCA UN. porinît 'oncession de privildges exclusifs

j , l, .ou de louvoirs de Corioration pnur les fins ulimer-
nel donné a quelqu'un pour se remise d'un cinles ou autres, ai îoyant Pour but do régler ds ar-
ellet ou il'u titre comin'ercial que'lconque, peumîîîg 's ou définir des i:: ites, ou le taire toute

,t . .oloiîàîè. chose qui aurait l'eTet de compromettro les droite
cest .die qui est d'autres Partie, sont par les présentas notifiées que,
sement de ces valeurs. rr les reglee du Conseil Legislati et de l'Assemblée

L.:islativeo respoetivomont (lesquelles règles sont
Exciuimi. Toî ld' :~ /rcbd.-Donner' nul ides aul long dans "seltto officielle.de Qué-

d'une marchandise ou d'une valeurigqel' bre, ") elles sont requites d'on donner IN MOIS
- u- -- D'AVIS (spécitinnt elairenent et distinomînent la

coinqlue n m ix phiis élcé que le px dja naturo et l'objet de la dite demande) dans la - GaA
ot'ert. zttle Oflicielle do Québec, " au anglais et en français,

ENDOS ou L-ossinet lssi dans un journal unglais et dans un josirnal
Deos ou ExnîsscioiT. E,'semen.-. rainçisa Publiés dans le distriet.concerné, et dorern-

Transmission d'ordre au dos d'un ell'et Plir is f'oriialités qui y mont mentionnées. Le pro
!oir en céder la pro tr té. Confor'némnen t nier et le dernier de tls ilvis dvant dire snvoyés au

, Bureaut de Bills 'rivés de "haques Chambre.
àt l'usage, le premier endossement s'écrit 'Touîeis Pétitions lotr BOILLS PaIvÉs uoivent étro
sur le verso de l'îll'et du côté île la signa- Vrémentêo dîns les " deux proulières semaines "do

ture.-On dit ends en larnc (enid'orseineî BOUCHER nr BOIOIIERVILLE,
in blneIk), quand la signature est seulepar- rouier du Con. Lég.
ce que le porteur peut le re miplir ' con Gri]G. l d. s uit.,
ordre ou i celui de tout autre idilivi<iu ; l iébee, 21 itillet 1873. de l'Aie. Lég.
vnux lieux cependant que l'eidossei.eleit
soit régulier et complet.

Exnoss: cx mrrr. 7o ere a bill.- UIi I UU u CaaaCeta
Miettro un endos à ui ilet, le passer DE
loidre le quclqu'un liai' ces ni:ls ; pag/Z à.
l'ordre de.... dcir. -...- In elAoe aussi Brockville et d'Ottawa.
un cunnlaisscieii pour lîiæsel 1 i iiarcla.l'
dise ài une autre lersoiie, par ces mots : . *'=

délivrez à M. . l luw'iseS désinées en .e

l'autre part, on1 2.asseZ l'odr le e ..

Exri. Enr-y.Faire une u euréc ai Achetcz vos Billets pour Ottawa Vid
Journal, eOst-tdire passer ail Jourinal Brockville.
écriture d'une opéraiion de coniierce,raure
un article de Journal. ('ci-tains arrangements ont été pris avce

ENTREPONT. Between-dc. - Partie de les 'raims du Grand-Tronc.
l'intérieur d'un navire entre le pont prin-
ciial et celui qui se trouve au-dlessus do la Trois Tratins Express Quo'Ldilins.
cale. Un dispose souvent dans cette parti
des logements pour une seconde classe de D E P A R T.
passagers que lon désigne sous le nom de
passagersd 'en'repo nit (sluîtrqc p ss ng rs).- Brsu vill , A. M. 4. P.dl . .

L'arrière de l'entrepont, partie distincte et Itenfrew.......t.o do 3.00 du ......
séparée (Chambre), est ordinauirement des. A R R I V E E.
timîé au logement de létit major de équL- Oin ....... 00 Pl. AI. 12.30 P. M..
page et îles passagers de preiere classe. Itenfrew ...... 2.n0 du 9.45 do ......
Le logement de l'équijigc est sur l'avant. llroekvil e..... 1.30 du 0.45 do ......

ENTREroT (En). Ii bijnd. Ee epic- e c ins son de l t mém lirgeur quel0 Grand
.jte dTruiie.i· i n'y a Par coniséquent aucun iranîborile-n Rjoute cette denommaon au prix de la uient droi, r.une fuis que les ivagons ont été obargés.

marchandise, lorsque les droits devront H. ABOTT,
ëtré acquittés par l'aclieteur. Roekvle. 6Mai 1872.. Gérain.


